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Marché européen de l’avocat de contre-saison 

Relative sérénité  
malgré un niveau de production record 

2014 sera une année de récolte record pour les deux leaders 
mondiaux alimentant le marché de l’avocat de contre-saison, 
à savoir le Pérou et l’Afrique du Sud. Pour autant, la faiblesse 

de la production californienne et l’appétit croissant des 
consommateurs, tant aux États-Unis qu’en Europe, devraient 

permettre à ces deux marchés, qui absorbent 
l’essentiel de l’offre mondiale, de rester 

équilibrés sur des bases de prix d’un 
bon niveau. FruiTrop vous propose de 

faire le point sur cette campagne 
hors norme en termes de volume.  

LE POINT SUR... 

© Régis Domergue 
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LE POINT SUR... 

Toujours plus 
au Pérou !  

Le premier grand coup d’accélérateur des exporta-
tions péruviennes enregistré en 2013 sera suivi 
d’un deuxième en 2014, d’une intensité encore 
plus forte ! Rien de surprenant si l’on considère la 
dynamique de plantation comprise entre 1 500 et 
2 000 ha par an depuis 2009. Ainsi, d’énormes sur-
faces entrent en production ou montent en puis-
sance. Un mouvement qui ne fait que s’enclencher 
et qui devrait perdurer dans les années à venir. Le 
potentiel export de Hass devrait donc être vrai-
semblablement de l’ordre de 150 000 t, si l’on tient 
compte des producteurs affiliés ou non à ProHass, 
marquant une progression de 50 000 t par rapport 
à la saison précédente.  

Les arrivages devraient se développer sur un calen-
drier plus tardif qu’en 2013. Les saisons précé-
dentes avaient vu les volumes précoces exploser, 
les arrivages en Europe avant avril passant en cinq 
ans d’inexistants à 1.5 million de colis en 2013, 
certains producteurs expédiant des fruits d’un 
niveau de maturité insuffisant. Pour mettre un 
terme à cette course dangereuse pour la réputa-
tion de l’origine, la filière a décidé d’imposer un 
taux de matière sèche minimum de 21.5 % pour les 
fruits destinés à l’export. Une décision à saluer, 
d’autant que c’est le service de la protection sani-
taire des produits agricoles, le SENASA, qui est en 
charge des contrôles. La montée en puissance de 
l’offre précoce de qualité issue des vergers de la 
Sierra (zones d’altitude où les conditions clima-
tiques permettent effectivement de produire des 
fruits de qualité avec un calendrier de production 
décalé) pourra se faire dans les prochaines années 
avec toutes les garanties nécessaires pour le con-
sommateur.  

 

Avocat — Pérou — Exportations 

 en tonnes 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

UE, dont 18 380    30 521    36 129    49 832    46 312    56 750    67 050    64 208    87 609    

Pays-Bas 5 601    8 011    14 430    23 106    24 160    26 570    38 124    35 209    49 995    

Espagne 6 111    12 291    12 362    17 669    13 612    20 224    20 708    21 313    28 334    

Royaume-Uni 3 378    4 757    5 899    4 953    4 097    4 412    6 030    5 428    6 216    

France 2 934    4 962    3 058    3 957    4 170    5 025    1 828    1 902    2 229    

Amérique du Nord 224    891    807    1 013    1 426    1 700    11 481    17 530    23 759    

États-Unis - - 54    563    84    434    8 998    15 729    21 151    

Canada 224    891    753    450    1 342    1 266    2 483    1 801    2 608    

Chili -      102    400    453    479    281    400    678    719    

Autres 66    224    270                  0    129    790    2 500    931    1 046    

Total 18 670    31 738    37 606    51 298    48 346    59 521    81 431    83 347    113 133    

Source : SUNAT 

Avocat — Pérou — Parts de marché export 
par opérateur en 2013 

CAMPOSOL S.A. 19 % 

CPF (Consor. Prod. Frutas) 9 % 

Agricola Cerro Prieto S.A.C. 6 % 

Soc. Agri. DROKASA 5 % 

AVO PERU SAC 5 % 

Corp. Fruticola de Chincha 4 % 

Agro. VERDEFLOR 3 % 

 Agro. Las Lomas de Chilca  3 % 

Eurofresh Peru 3 % 
Source : SUNAT   
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Afrique du Sud : l’année de l’éveil ?  

Les exportations sud-africaines promettent, elles 
aussi, d’être nettement plus importantes après une 
longue période d’une grande régularité, si l’on ex-
cepte les effets d’alternance de production et l’acci-
dent climatique de 2011. Les volumes, qui oscillaient 
entre 9.5 et 12.5 millions de colis, devraient avoisiner 
14 millions de colis cette saison. Cette progression 
n’est pas seulement liée aux effets d’une alternance 
positive de production. Tout comme au Pérou, de 
nouveaux vergers entrent en production, même si 
leur extension n’est pas aussi large. Le rythme annuel 
de plantation, qui était de l’ordre de 350 ha ces der-
nières années, a grimpé jusqu’à 500 ha en 2013. Le 
Hass devrait représenter environ deux tiers des vo-
lumes. Le calendrier de production paraît similaire à 
celui de la saison précédente (essentiel des volumes 
de Hass compris entre début mai et mi-octobre).   

Kenya : moins mais mieux,  
tout comme en 2013 

2013 a été une campagne charnière pour le Kenya. 
Nombre des petits producteurs les moins qualifiés, 
qui représentent encore aujourd’hui une part impor-
tante de la base productive, sont sortis du jeu. Un 
phénomène lié à la fois au besoin de retrouver un 
meilleur niveau de rentabilité en aval et à la générali-
sation en Europe de la pratique de l’affinage qui ne 
tolère pas les fruits d’une maturité hétérogène et 
privilégie le Hass issu principalement des vergers de 
type industriel. Ainsi, les exportations vers l’UE sont 
passées d’un niveau de 16 000 à 17 000 t entre 2009 
et 2012 à 13 000 t en 2013, la part du Hass grimpant à 
75 %. Cette ligne stratégique restera d’actualité cette 
saison. Ainsi, les envois vers l’Europe ne devraient 
guère être différents de ceux de la saison passée, la 
montée en puissance de la production des grands 
opérateurs étant compensée par la baisse des plus 
petits. La saison s’annonce légèrement plus précoce 
qu’en 2013. Une liaison maritime plus directe permet-
tra d’alléger la logistique, qui restera néanmoins rela-
tivement difficile. MSC devrait être en mesure de 
proposer un temps de transport comparable à celui 
de la ligne Messina, grâce à la réduction du nombre 
de transbordements (plus qu’un à Salalah), avec une 
fréquence hebdomadaire (contre un bateau par quin-
zaine pour Messina). 

LE POINT SUR... 

 

Avocat — Afrique du Sud — Exportations 
en tonnes 2009 2010 2011 2012 2013 

UE 45 581    49 447    29 230    53 177    48 588    

Asie 214    430    498    594    509    

Afrique 49    60    70    186    740    

Moyen-Orient 289    503    261    312    362    

Méditerranée  13    124    69    230    4    

Europe de l’Est - - - - 534    

Total 46 146    50 563    30 128    54 498    50 203    
Source : Comtrade 

Avocat — Kenya — Exportations 

en tonnes 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

Union Européenne 11 832  13 229  13 371  15 964  15 743  16 039  *17 100 *13 300 

Péninsule arabique 1 243  2 107  2 196  2 972  4 280  5 741  nd  - 

Autres 172  366  121  147  160  194  nd  - 

Total 13 246  15 702  15 688  19 083  20 183  21 974  23 828   - 

Sources : Comtrade, *Eurostat 
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Nouvelle année 
de croissance de 
la petite production 
brésilienne de Hass  

Quid des tendances de production des challen-
gers ? La montée en puissance du Brésil se pour-
suivra en 2014. Avec environ 1 000 ha, principa-
lement concentrés dans le centre de l’état de 
Sao Paulo où se trouve le principal producteur 
Jaguacy, le verger de Hass reste modeste par 
rapport aux 13 000 ha plantés en variétés vertes 
dans le pays. Néanmoins, il croît à un rythme 
estimé à 150 ha par an. Ainsi, les envois vers 
l’Europe, encore inférieurs à 1 000 t en 2006, 
devraient approcher les 5 000 t cette saison et 
continuer à se développer dans les années à 
venir. Les arrivages sur le vieux continent, qui 
ont réellement démarré fin mars, devraient res-
ter significatifs jusqu’à mi-juillet, les volumes 
culminant entre avril et mai.   

Tanzanie : pas encore 
dans la cour des grands,  
mais des ambitions ! 

La Tanzanie fait encore figure de Petit Poucet. 
Néanmoins, les volumes exportés ont franchi la 
barre symbolique des 1 000 t la saison passée. Ils 
devraient continuer à progresser et pourraient 
même doubler cette année. Les surfaces sont 
aujourd’hui d’environ 900 ha dans le sud du 
pays, près du Mont Rungwe où se situe le princi-
pal exportateur de la zone, Rungwe farm. Elles 
devraient s’accroître de 100 ha supplémentaires 
en 2014-15, permettant au potentiel export 
d’avoisiner les 1 250 000 colis d’ici 2018. L’autre 
pôle de production, situé dans le nord du pays 
au pied du Kilimandjaro près de la ville de Sanya 
Juu, est aussi en développement. Africado, prin-
cipal opérateur qui dispose d’une station de 
conditionnement moderne, et les autres produc-
teurs de la région devraient être en mesure d’ex-
porter environ 1 million de cartons d’ici 2017.   

LE POINT SUR... 
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en provenance des outsiders
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LE POINT SUR... 

L’Argentine se recentre  
sur son marché local 

L’Argentine fait figure d’exception. La petite pro-
duction située dans la région de Tucuman devrait 
être intégralement dédiée cette saison au marché 
local. L’avocat y est de plus en plus connu et ap-
précié, notamment grâce à des importations chi-
liennes de plus en plus importantes durant la sai-
son d’hiver. Ainsi, après une demi-décennie d’en-
vois compris 1 000 et 2 000 t entre 2005 et 2010, la 
période de quasi-absence de l’Argentine sur le 
marché international devrait se prolonger d’une 
année supplémentaire au moins.  

Le malheur de la Californie… 

Malgré ces progressions de volumes tous azimuts 
attendues, les opérateurs abordent cette cam-
pagne avec une relative sérénité. Il est vrai que la 
faiblesse de la production californienne devrait 
encore accroître l’appétit déjà féroce du marché 
des États-Unis pour l’avocat d’importation. Cette  
baisse californienne est sans surprise, après une 
succession anormale de deux années de très forte 
production en 2011-12 et 2012-13 et une aridité 
sans précédent dans la plupart des comtés de 
l’état. Ainsi, la récolte du « Golden State » devrait à 
peine atteindre 150 000 t et reculer de 60 000 à 
70 000 t par rapport aux deux saisons précédem-
ment citées. Le marché des États-Unis devrait donc 
être largement ouvert aux avocats d’importation, 
d’autant que la consommation continue d’y aug-
menter à un rythme effréné. Selon notre dernière 
estimation, elle a encore bondi de 100 000 t entre 
2011-12 et 2012-13 (période allant de novembre à 
octobre), pour dépasser les 800 000 t, soit un ni-
veau moyen par habitant au-delà de 2.5 kg par an. 
Les estimations de mises en marché du HAB durant 
le premier trimestre 2014 montrent que la dyna-
mique reste des plus vives, avec une progression 
de plus de 7 % par rapport à 2013.  
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Avocat - Etats-Unis - Consommation 
(période novembre à octobre)

Une croissance annuelle
de 10 % depuis 2007/08

© Eric Imbert 
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LE POINT SUR... 

...devrait faire 
le bonheur  
du Pérou 

Les yeux se tournent naturellement vers le 
Mexique lorsqu’on cherche les fournisseurs 
internationaux les mieux placés pour profi-
ter de cet effet d’aubaine aux États-Unis. 
Pour autant, ce ne devrait pas être le cas, 
faute de munitions. Si le Mexique restera un 
acteur majeur sur le marché des États-Unis 
dans les mois à venir, il ne devrait néan-
moins pas être en mesure de fournir des 
volumes aussi soutenus que l’an passé, la 
production 2013-14 affichant un niveau 
légèrement inférieur à celui de la précé-
dente. Par ailleurs, la récolte de « flor loca », 
qui marquera le démarrage de la saison 
mexicaine 2014-15 au cours du mois de 
juillet, semble extrêmement faible. Ainsi, la 
« palta » péruvienne devrait bénéficier d’ex-
cellentes conditions de marché pour cette 
deuxième campagne où les portes du mar-
ché américain lui seront ouvertes dès le 
début de la saison.   

Quels volumes 
péruviens vers 
les États-Unis ?  

Reste à répondre à la question toujours diffi-
cile — mais au combien cruciale pour les 
opérateurs européens — du niveau des 
envois péruviens vers les États-Unis. Les 
arbitrages entre ces deux destinations se 
feront bien sûr en fonction des prix, la proxi-
mité du marché américain lui conférant une 
longueur d’avance concernant le coût du 
fret et l’anticipation des risques de change-
ment de prix. Le bilan de la campagne 2011, 
où le déficit en fruits californiens était 
proche de celui attendu cette saison, laisse 
penser que la balance devrait pencher assez 
nettement du côté des États-Unis. Certes, le 
niveau de 50 USD le lug de 11.14 kg qu’affi-
chait notre indicateur en 2011 ne devrait pas 
être atteint compte tenu d’un déficit mexi-
cain nettement moins prononcé. Toutefois, 
les cours devraient se situer à un niveau 
supérieur à celui des 30 à 35 USD des deux 
saisons passées. La barre des 35 USD a d’ail-
leurs déjà été dépassée début avril, soit un 
équivalent de plus de 9 euros pour un colis 
de 4 kg. Dans ses projections, le HAB prévoit 
40 000 t d’avocat du Pérou aux États-Unis, 
mais les exportateurs péruviens considèrent, 
vraisemblablement à raison, que les vo-
lumes devraient plutôt se situer entre 65 000 
et 70 000 t.  
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Le Chili : un nouveau marché 
de diversification d’importance  
pour le Pérou  

Il faut aussi considérer les volumes que le Pérou enverra 
vers les marchés de diversification, qui devraient large-
ment dépasser les 5 000 t de 2013. ProHass les estime à 
environ 15 000 t. Les exportations vers l’Asie ne devraient 
guère évoluer et se maintiendront aux environs de 1 000 t. 
Le marché chinois et surtout celui du Japon, qui ouvre des  
perspectives importantes vu le niveau de consommation 
et les relations privilégiées existant entre ces deux pays, 
restent aujourd’hui fermés, même si les négociations 
avancent. En revanche, les envois devraient se développer 
vers le Canada, où le Pérou avait expédié environ 3 000 t 
en 2013. La Californie, principal fournisseur de ce marché 
l’été, ne devrait pas être en mesure de l’alimenter à hau-
teur de 7 000 à 8 000 t, comme elle le fait lors d’une année 
de production normale. Mais c’est vraisemblablement le 
marché chilien qui ouvre le plus de perspectives, notam-
ment à moyen terme. Ce pays voisin, grand consomma-
teur d’avocat durant sa période de production (plus de 5 
kg/habitant/an), a ouvert ses portes aux fruits péruviens 
début 2014 après de longues et difficiles tractations. Le 
marché de contre-saison, essentiellement alimenté par la 
Californie les saisons passées, offre vraisemblablement de 
grandes perspectives de développement. Les profession-
nels péruviens considèrent pouvoir expédier 5 000 t vers 
cette destination cette saison.  Ainsi, en fonction de l’hy-
pothèse choisie quant aux envois vers les États-Unis, les 
exportations vers l’UE devraient être comprises dans une 
fourchette de 70 000 à 90 000 t, un niveau qui a maxima 
paraît proche de celui de 2013.  

LE POINT SUR... 

 

Avocat — Chili — Importations 

 en tonnes 2010 2011 2012 2013 

États-Unis  -  - 20 3 097 

Pérou 281 913 678 360 

Argentine 22 966  -  - 

Total 303 1 879 698 3 457 

Source : douanes chiliennes 

© Guy Bréhinier 

© Eric Imbert 

Contenu publié par l’Observatoire des Marchés du CIRAD − Toute reproduction interdite



29 n°221    Avril 2014 

 

Avocat — Consommation apparente des principaux marchés européens (période de mai à octobre*)         

 en tonnes 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2012/2011 2012/moyenne 
2007-08 

Allemagne 7 446    6 029    6 689    8 748    9 816    11 819    12 989    10% 93% 

Scandinavie** 7 649    10 285    10 768    12 520    13 241    16 421    15 971    -3% 78% 

France 37 803    35 942    34 545    40 131    37 659    38 205    41 525    9% 13% 

Royaume-Uni 22 033    21 377    18 771    19 631    17 889    19 654    22 647    15% 4% 

NEM de l’Est 
2004-2007 2 801    2 289    1 984    3 097    2 965    3 808    5 644    48% 122% 

Total 77 732    75 922    72 757    84 128    81 570    89 906    98 776        

* comprend la plupart des déclarations en douane des volumes sud-africains, péruviens et kenyans  / ** hors Norvège / Source : Eurostat      

Avocat — Europe — Estimation de la consommation 

  
Population 

 

(millions d’habitants) 
été 2013 

 

(g/habitant) 
2013 

 

(g/habitant) 

Scandinavie 24.5 837    1 736    

Danemark 5.4 770    1 802    

Suède 9.1 1 071    2 153    

Norvège 4.7 967    1 868    

Finlande 5.3 390    836    

France 63.4 655    1 335    

Royaume-Uni 60.8 372    649    

Allemagne 82.3 158    312    

Europe de l’Est 102.2 55    55    

Source : Eurostat 

LE POINT SUR... 
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Avocat - Europe - Consommation apparente
(période mai-octobre)

Croissance quasi générale  
de la consommation 
durant l’été 2013 

2013 aura été un bon cru sur la quasi-
totalité des marchés européens. La 
France, marché leader, a repris le chemin 
de la croissance après une année 2012 
en demi-teinte. Les volumes consommés 
y ont progressé de près de 10 %. Le 
Royaume-Uni, deuxième marché de la 
Communauté et également assez endor-
mi en 2012, a progressé encore plus 
sensiblement de 15 %. Les marchés con-
sommant moins de 20 000 t ont conti-
nué eux aussi d’avancer à un rythme 
relativement régulier. La dynamique est 
restée vive en Allemagne, la croissance 
affichant un joli 10 %. De même, le dé-
collage des marchés d’Europe de l’Est 
enregistré en 2012 s’est confirmé en 
2013. Les volumes sont restés modestes, 
mais ont bondi de près de 50 % par rap-
port à 2012. Cette belle progression, liée 
vraisemblablement au besoin de trouver 
des débouchés alternatifs aux variétés 
vertes, est surtout à mettre à l’actif des 
trois principaux marchés de la zone, à 
savoir la Pologne, la République tchèque 
et les Pays baltes. Seule ombre au ta-
bleau : l’arrêt de la croissance et même le 
léger recul de la Scandinavie, premier 
marché d’Europe en termes de consom-
mation par habitant. Une contre-
performance qui marque peut-être l’arri-
vée à maturité des deux premiers mar-
chés de la zone : les volumes ont été 
quasi stables en Suède et ont nettement 
reculé au Danemark. Seule la Finlande, 
nettement sous-consommatrice par 
rapport aux références régionales, a 
continué d’avancer.  

Contenu publié par l’Observatoire des Marchés du CIRAD − Toute reproduction interdite
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Une très bonne dynamique 
de consommation dans l’UE 
durant la saison d’été  

Il faut aussi tenir compte de la dynamique de crois-
sance du marché européen, particulièrement affirmée 
durant la dernière saison d’été. Les importations 
d’avocat de contre-saison de l’UE-28 ont passé la 
barre des 150 000 t en 2013, marquant une progres-
sion de près de 20 000 t par rapport à la saison précé-
dente et un doublement en dix ans. Surtout, le rythme 
de croissance semble s’accélérer ces dernières années, 
le marché ayant très bien répondu à l’accroissement 
de l’offre péruvienne. Pour preuve, le prix moyen de 
campagne calculé par notre Observatoire s’est main-
tenu l’an passé au niveau de celui de la campagne 
2012, malgré l’accroissement des volumes. Mais le cru 
aurait pu être encore meilleur si l’approvisionnement 
global avait été moins déraisonnable en début de 
saison et le niveau de maturité de certaines marques 
mieux maîtrisé.   

Un premier bilan de la saison 
d’hiver qui fait mieux que 
confirmer les bons chiffres de l’été  

Le premier bilan provisoire de la saison d’hiver qui se 
termine, établi à partir des chiffres professionnels, est 
lui aussi très encourageant. Malgré la crise écono-
mique qui frappe fort certaines économies euro-
péennes, la consommation aurait progressé par rap-
port à la saison précédente de plus de 20 % en Hass, 
variété qui représenterait maintenant les trois quarts 
du marché. Un rythme de croissance supérieur à celui 
du marché américain et d’un niveau encore plus sou-
tenu que durant la saison d’été 2013, suite aux efforts 
de l’aval pour développer le concept d’avocat affiné et 
au carburant additionnel fourni par Israël et surtout 
par le Chili. Selon des chiffres là encore à confirmer, le 
revirement stratégique vers le marché communau-
taire initié en 2012-13 par ce fournisseur sud-
américain se serait plus que confirmé, les volumes 
progressant d’environ 45 % par rapport à la saison 
passée et approchant les 60 000 t. Certes, l’indicateur 
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Avocat — Union européenne — Approvisionnement durant la saison d'été                 

  2003  2004    2005    2006    2007    2008    2009    2010    2011    2012    2013    

Afrique australe*  37 664    30 601    47 832    36 518    38 473    51 250    38 819    47 836    27 407    49 149    45 165    

Pérou  11 266    14 590    18 096    30 508    35 857    49 894    45 818    56 345    65 217    62 480    86 260    

Kenya  19 828    16 236    15 458    13 641    11 999    11 841    15 038    14 123    14 273    17 078    13 313    

Brésil  979    979    931    1 442    1 447    1 790    2 797    2 665    3 006    3 937    3 928    

Tanzanie  - - - - - - 6    21    6    133    968    

Argentine 460    709    1 224    1 804    1 709    970    1 983 0 372    114    158    

 Total  70 197    63 115    83 541    83 913    89 485    115 745    104 460    120 990    110 282    132 890    149 793    

 *Afrique du Sud, Swaziland, Zimbabwe / Source : Eurostat                  
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de prix moyen de campagne calculé par notre 
Observatoire (basé sur le prix du calibre 18 et arrê-
té fin mars) n’affiche pas un niveau aussi excep-
tionnel qu’en 2012-13 et reculerait d’un peu moins 
de 10 % par rapport à la saison passée. Cependant, 
avec 8.26 euros/colis (base France, calibre 18), il 
reste d’un très bon niveau et conforme à la 
moyenne de ces quatre dernières années. La pé-
riode de mi-mars à mi-avril a d’ailleurs démontré 
que le seuil de résilience du marché s’était encore 
accru. L’approvisionnement hebdomadaire moyen 
a excédé pendant plus d’un mois 1.7 million de 
colis, sans que les prix ne dévissent (à l’approche, il 
est vrai, d’une période de forte activité promotion-
nelle sur certains marchés comme la France à la 
veille de Pâques).    

Deux écueils à éviter  

Si le panorama semble globalement favorable, 
deux grandes questions restent néanmoins en 
suspens. Les fruits de taille moyenne sont moins 
présents que de coutume, tant dans la production 
californienne (sécheresse historique dans certaines 
zones) que dans le reliquat de volumes mexicains. 
Ainsi, les prix attractifs que le marché américain 
devrait offrir pour les calibres médians (16, 18, 20 
notamment) ne risquent-ils pas d’accroître la part 
de calibres extrêmes dédiée à l’UE ? La question se 
pose notamment pour les gros fruits (10, 12, 14), 
déjà trop présents en 2013 en Europe et qui consti-
tuent par nature une large part de la production 
des jeunes vergers péruviens. Autre point impor-
tant : le niveau des envois vers l’UE restera-t-il rai-
sonnable durant la première partie de saison 
(d’après Pâques à fin mai notamment), le marché 
des États-Unis ne s’ouvrant réellement qu’au cours 
du mois de juin ? La volonté, encore une fois très 
louable, de mieux maîtriser la maturité des fruits 
péruviens en début de saison contribuera imman-
quablement à concentrer la saison.    

Continuer  à travailler  
le marché de demain 

Par ailleurs, il faut aussi continuer à travailler ar-
demment au développement de la consommation. 
Car, si la faiblesse de la production californienne 
permet d’envisager cette campagne d’été 2014 
avec une certaine sérénité, du moins sur le papier, 
2015 paraît d’ores et déjà plus complexe, ne serait-
ce qu’au regard du vraisemblable rebond de la 
production californienne et de la non moins vrai-
semblable poursuite de la montée en puissance 
rapide de la récolte péruvienne. Les efforts faits en 
matière de promotion du produit ne doivent sur-
tout pas fléchir    

Eric Imbert, CIRAD 
eric.imbert@cirad.fr 
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Promotion des ventes : 
le Pérou conserve 
les mêmes lignes 
directrices 

Le Pérou gardera le même 
cap que la saison précé-
dente pour sa campagne 
de promotion 2014. Les lignes directrices demeurent la com-
munication sur les multiples usages du fruit (repris dans le 
slogan « en purée, en dés, en lamelles »), la mise en avant des 
atouts santé, l’aide aux consommateurs dans le choix de fruits 
mûrs et leur préparation et le positionnement de l’origine Pé-
rou comme référence durant la saison d’été. Les marchés ciblés 
resteront l‘Allemagne, la France et le Royaume-Uni. La commu-
nication se fera au niveau international via un nouveau site 
internet (disponible en français, anglais, allemand et espagnol : 
www.avocadosfromperu.com). Des animations en magasins et 
des activités de relations publiques sont prévues en France et 
au Royaume-Uni, où elles seront relayées par les médias so-
ciaux. Quant à l’Afrique du Sud, animateur historique du mar-
ché d’été, sa stratégie de communication pour la campagne 
2014 n’est pas encore totalement définie à l’heure où nous 
écrivons ces lignes.  
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